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				Escales de croisière en Croatie
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				CROATIE

				
						
Nom officiel du pays : République de Croatie

						
Capitale : Zagreb

						
Langue officielle : croate

						
Monnaie : kuna

						
Fuseau horaire : UTC +1

						
Un plat : les burek, des feuilletés apprêtés de différentes façons selon les régions.

				

				Entre ses îles aux formes allongées, ses plages de sable fin ou de rocailles, ses villes fortifiées et les Alpes dinariques en toile de fond, la Croatie offre une grande variété de paysages à observer depuis le bateau ou pendant une escale.

				L’Istrie, tout d’abord : cette petite péninsule du nord vous accueille à travers la ville de Pula. Il y a ensuite la Dalmatie et son chapelet d’îles qui protègent la côte et font le bonheur de nombreux vacanciers dès les premières chaleurs estivales grâce à leurs plages et à leurs parcs nationaux. Et enfin, Dubrovnik, la plus connue des cités médiévales croates et passage obligé des bateaux de croisière qui sillonnent la mer Adriatique. La ville, comme d’autres ports d’escale du pays, permet de passer d’agréables heures en se plongeant dans un passé riche et bien préservé.
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				Dubrovnik

				Débarquement et embarquement

				Certains des navires de croisière s’amarrent face à l’île de Lokrum, à l’orée du vieux port, que l’on rejoint à bord de baleinières. La plupart font néanmoins relâche dans le port de Gruž, du côté ouest de la péninsule – d’où l’on gagne en général la vieille ville (porte Pile) par une navette (gratuite) mise à disposition par la compagnie maritime (compter 10-15 min). À défaut, on peut s’y rendre à pied (30 min), ou encore prendre un bus local (n° 1a, 1b, 1c, 3 ou 8) ou, plus simplement, un taxi. Le terminal dispose d’un guichet d’information, de changeurs, d’un accès Internet et de boutiques.

				Quoi faire? Quoi voir?

				À l’extrémité méridionale de la Croatie, la vieille ville de Dubrovnik s’ancre majestueusement sur une péninsule rocailleuse, au pied de hautes montagnes qui accentuent le caractère théâtral de sa position. Ses remparts épousant le littoral rappellent sa puissance passée : du XVe au XVIIe siècle, le port, d’abord connu sous le nom de Raguse, était à la tête d’une cité-État qui, de vassale, devint concurrente de Venise. Gravement endommagée par un séisme en 1667, la « perle de l’Adriatique » ne retrouva jamais son aura. La guerre yougoslave, dans les années 1990, ajouta son lot de destructions avant que la cité, classée au patrimoine mondial, ne soit restaurée avec l’aide de l’UNESCO. On s’y promène aujourd’hui avec délectation, dans un dédale de ruelles semé de placettes, de fontaines, d’églises et de palais gothiques, Renaissance et baroques.

				On aborde le plus souvent la vieille ville par la puissante porte Pile, côté ouest. De facture gothique, elle est veillée par une statue de saint Blaise, protecteur de la cité. Presque immédiatement, un escalier permet d’accéder aux remparts. Enserrant le cœur historique de Dubrovnik sur 2 km (on en fait le tour en 1h), ils sont entrecoupés de marches et de 22 tours et bastions. Côté terres, ils sont épais de 4 à 6 m et ont résisté à tous les assauts! Le superbe panorama qui s’offre sur la marée des toits de tuiles rouges et le bleu de la Méditerranée depuis leur partie haute atteint son paroxysme à la tour Minčeta (XIVe-XVe).

				Dans l’axe de la porte Pile, la Placa (prononcez « platsa »), la principale artère du vieux Dubrovnik, séparait jadis la ville noble (côté mer) de la ville populaire (côté terres). Là, sur la droite, se dresse la belle fontaine d’Onofrio (1444), et en face, l’église Saint-Sauveur (Sveti Pas), Renaissance, qui semble écrasée par les hauts murs de l’imposant monastère franciscain. Celui-ci cache un très joli cloître verdoyant (XIVe-XVIIe) aux galeries délimitées par de fines colonnettes romanes. Une aile abrite une des plus vieilles pharmacies du monde (1317), avec sa collection de pots en céramique gentiment rangés sur les rayonnages.

				À la belle saison, la garde en costumes Renaissance et hallebardes rejoue la relève d’antan sur la Placa, au son du tambour et, parfois, du fifre. Attention, tout se passe très vite!

				Sur le côté de la Placa, le petit musée juif, attaché à l’une des plus anciennes synagogues d’Europe (désormais endormie), expose une collection d’objets liturgiques et se consacre à l’histoire de la communauté, d’origine séfarade, installée au XVe siècle.

				À son extrémité est, la Placa débouche sur la fière esplanade de la Luža, bercée par le pouls de la tour de l’horloge. Face à la petite fontaine d’Onofrio et à la colonne de Roland (1419), les terrasses de café et restaurant invitent à une pause ensoleillée. L’église Saint-Blaise (Sveti Vlaho), dédiée au patron de la ville, est précédée d’une superbe façade baroque. En face, celle du palais Sponza (XVIe), l’ancienne douane, se reconnaît à ses éléments gothiques et Renaissance entremêlés. Une salle d’exposition y présente l’histoire de Dubrovnik.

				Derrière le palais Sponza, le monastère dominicain fait écho à celui des Franciscains, avec son charmant cloître ombragé où prospèrent palmiers, mandariniers et bougainvillées. Outre le crucifix peint par Paolo Veneziano (1343), on voit, dans le trésor, de belles œuvres religieuses datant du XVe au XVIIIe siècle – dont un saint Blaise du Titien.

				De retour sur la Luža, la rue Pred Dvorom vous mènera au palais des Recteurs (Knežev dvor). C’est ici que, du XIVe siècle jusqu’à l’occupation napoléonienne de 1808, résida le recteur de la république de Raguse. Élu chaque mois, il n’avait pas le droit de sortir du lieu et devait se consacrer exclusivement à sa charge! L’édifice, plusieurs fois remanié, a été transformé en musée : il expose mobiliers anciens et peintures du XVe au XIXe siècle.
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